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I. L*EXPLORATION PETROLIERE AU CAHjSROUK

A, Generalites

Deux bassins sedimentaires ont abrite les recherches petrolieres au Cameroon

au cours de ces dernieres annees : celui de Douala qui connatt son prolongement

jusqu'a, la region de Rio del Rey, pres du Nigeria, dont la superficies depasse

26 000 km2, et le minuscule bassin de Campo qui atteint a peine 100 km2.

Des indices superficiels de petrole connus dans le bassin de Douala ont suscite

un inter§t:plus,ou moins vif des 1904-1905, loreque les Allemands ont execute a
proximite de l»indice de Logbaba trois forages negatifs dont le plus profond ayait

atteint:800 metres. \

D'autres indices etaient connus a Maka, Bomono, Nkapa at Mabeta dans la region
de Victoria. Das impregnations de gres de la riviere Dipena, des ruisseaux comme

Bongue, les bitumes du lac Mboli ont confirme la vocation petroliere du bassm de

Douala.

Apres plusieure missions dTinformation qui conclurent toutes de la necessity
dTintensifies les recherches petrolieres au Cameroun, ce nTest quTen 1946 effoctive-
mentque le Bureau de recherches de petrole (BRP),uno entr-prise fr^ngaise, conimeii:-

le lever d!une carte topographique et dTune carte geologique d!ensemble completees

par des etudes geophysiques (gravimetriques, telluriques et sismiques) couvrant tout
le bassin. Les resultats obtenus ont encourage la constitution d'une societe anonyne,

la Societe de recherches et d1exploitation des petroles du Caraeroun (SEREPCA), qui
donna aux recherches petrolieres leur forme industrielle actuelle avec des moyens

techniques et financiers importants.

De 1951 a 1959, la SEREPCA fit proceder a des etudes geophysiques diverses

(sismiques, gravimetriques, magnetisme aereporte) en meme temps qu!etaient executes

28 forages geologiques dont neuf ont depasse 1 000 metres et 15 profonds ont tota

lise un metrage de 37 000 metres, le plus profond ayant atteint 4 173 metres.

K73-3O25 -■'"■ '
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•Tout cet ensemble repose sur un socle metamorphique qui s'enfonce en direc

tion, de la mer de facon irreguliere en montrant des discontinuites de pentes.

Des lacunes importantes apparaissent entre le miocene discordant et l'eocene,

faisant ainei disparaitre l*oligocene et l'eocene superieurc D'autre part, le
sondage Nyong Marine I (NYMi) a raontre de fagon indubitable que le senonien repc-

sait directement sur les gres d*age albo-aptien, analogue r. aux gres de base ren-■

contres sur terra (voir carte)* II existe done une imporiante lacune stratigra-
phique ou tectonique qui oouvre le cenomanien, le turonien et une partie du

senonien inferieur.

2o Resultats petroliers

Dob indices d'hydrocarbures ont ete rencontres indifferemment dans plusleurs

series geologiques depuis les gres de base jusqufau miocene.

a Gres de base

Les Bondages RZ et PU (voir planche i), destines a explorer les gres de
base, avaient touche le socle et avaient montre les bonnes caracteristiques des

reservoirs de ces formations. Celles-ci ne beneficiaient malheureusement pas d*une

bonne couverture formant piege, CTest pourqubi, en forant Nyong Marine 1, on avait

l'espoir de rencontrer de beaux indices dans cet horizon greseux. Mais, traverse

sur 1 500 metres a partir d»une profondeur de 2 260 metres, le forage a infirme

cet espoir pour n*avoir rencontre aucun indice significatif. On est, de ce fait,

porte a admettre le caractere non petrolifere de cette epaisse serie dont I1origins

pourrait alors etre continentaleo

b) Senonien

Les forages implantes sur les structures de Logbaba,de Bomono et de Nkapa

ont rencontre dans le senonien a des profone'eurs allant de 1 600 a 2 500 metres

des horizons sableux contenant du gaz a haute pression^

Le forage NyongMarine 1 a confirme le caractere petrolier de cette serie

en recoupant deux niveaux peu, puissants de sable a gaz dans le senonien superieur.

Aucune presence I*huile n'a cependant pas ete signalee*

c) Tertiaire

A Bomono, une accumulation de gaz a ete revelee dans 1Teocene moyen.

Le sondage de Kwa-Kwa, arrete a 1 750 metre a carse de fortes venues de

gaz incontrolables, a rencontre entre 1 167 et 1 175 metres dans le miocene infe

rieur et Ueocene, 8 metres de sable sature d'huile et qui semblait montrer une

certaine extension.,

A Souellaba, le premier forage implante a rencontre dans le miocene infe

rieur et I1eocene de nombreux indices de gaz et d'huile lourde dans les fissures de

schiste et des intercalations greseuses entre 2 200 ;et 2 500 metres, Un deuxieme

forage traversa entre 2 327 et 2 350 metres une couche de sable impregnee d!huile

plus legere dont l'extension faible a rendu la recuperation peu interessante»
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C. 'Lithologie et facieg

L'exploitaticn des resultate de ces travaux a conduit a la revision des con-
naissances, Des coupes geologises ont mis en evidence des zones faciologioues

eoSnt°1tf'fait"8 ^ hT T' 5 ^ faCl'S 3ismi^6 Pa^ioulier. Bes co^Trai-ont ete faifces avec les donnees des travaux analogues affectues au Nigeria

6Tr glS ni^riane a «« ^^^ « °e qui concerne la description litho
ir^T h ! P^mcipaux mveaux faciologiques,, IX en resulte que le miocene
comprend trois zones stratigraphiques distinctes. cornprenant :

- Les formations du Benin ■ • ' '

- Les formations d*Agbada

tes formations dTAkata -

a) Les formations du Benin

o+ *| Pji^iPS: elles Ee rencontrent entre 0 et 1 000 metres de profondeur
Flla! w 8 + +6 .f0rniatl0n3 du E«ni11 Propwwnt dit et de la zone de traneition.
llolliT °?"»^eeB essentielle^nt de sable heterometric^e grossier et tr s
grossier, subanguleux, ccquillier a intercalations pen importantes d'argile sil-
teuse, ligmteuse ex micaoee, riche 311 rotaliformes. Des .orps isoles de

tuent partie des formations

'b) , Les formations

Une coupe lithologique des formations d'Agbada. montre les facies suivants

i) Un facies de sable avec des intercalations argileuses, Ce facies,
est aussi connu comme celui qui, avec les formations du Benin,'
constatue 1-horizon sismique S1. II presente on general les memeo
caractenstiques que les formations du Benin : sable a grains fins

■ moyens et grossiers, avec des debris coquilliers abondants et des '
traces de lignite- Mais ici les lits intercales et les passees
argileuses sont plus abondants et plus reguliers. C^est la zone de
transition entre"le sommet des formations deltaiques du Benin et le
facies Bous-jacent constitue de kwaibo-nhales*
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ii) KwaXbo-shales - Les Kwaibo-shales constituent un horizon marin ou

dominant des argiles marines de plate-forme- littorale, tendres,^

feuilletees, grises et noires, a passees de silt ou de sable tres

fin. Elles renferment parfois des intercalations de sable, fin et , ,.

tres fin/propre et bien classed caracteristiquec des barrieres

■ , littorales pouvant fournir eventuellement un objectif petrolier

supplementaire". La taicrofaune a arenacees y est tres. abondanteo. ..;■.

. .11 faut egalement signals la presence de debric coquilliers, de ■.

pyrite et- de glauconie-. L1epaisseur de cette serie varie de quel-
ques metres autour du forage IFM1 a des centaines de metres^dans la

zone off-shore nigeriane* Les Kwai'bo-shales appartiennent a la

zone Mi corrospondant a l!horizon sismique situe entre 1 COG et

1 47O metres de profondeur en principe^

iii) Biafra-sands - Cette serie coraprend essentieilement des sables fins

et des silts. Les sables se sont deposes en vagues successive^ al

ternant presque regu.lierenient avec des lits d*argile feuilletee ou

silteuse. T-dais le pourcentage dTargile decroit aveo la profondeur*

Son epaisseur varie de zero metre a Ngosso Marine a 543 metres dans

le forage LBM1 (voir planche i)o ":-"''

Les Biafra-sand.s se divisent en deux niveaux principaux :

La zone S2 : Elle est composee de sables de ohenaux, intercalesdans

des argiles silteuses ou feuilletees, parfois gonflantes et dans

des sables fins glauconeux et coquilliers, episodiquement cimentes .

par un ciment calcareo-dolomitique. Cette zone se rencontre en prin-

1 cipe entxe 1 470 et 1 570 metres de profondeur et accuse ainsi une

epaisseur d*environ 100 metresa

Les chenaux peuvent constitusr des gisements importantsc

La zone M2 : Composee d'argile marine de la plate-forme littorale a

alternance de sable, de barrieres littorales ou de queues de chenaux,

la zone M2 repose sur les Akata-shales et peut renfermer dee gi.se-

ments constitues par des barrieres littoralos ou des queues.de che

naux disposees .en alternance'- 3able/argilec

RemarcpJ.es ■- Les Bondages Scents ont revele la presence d'hydro-

curbures dans la ^serie Blafra-sands, a l'intsrieur de la zone des

chenaux S2 et de la serie des alternances M2« ASOm Marine 1 a mis

en evidence une colonne do gaz de 85 metres, dont 52 metres utiles

■■■!"- surmontant une colonne d'huile de 62 metres, dont 34 metres utiles
environ, Ces reservoirs a hyrdocarbures ne sont pas continus i

alternent avec des lits dTargileo

ASCM& Iferine 2 a leve le doute sur la zone J2. II ne's

d'un reservoir unique mais d'une serie d!alternances.

agit

iv) L9s argiles de base - Les Biafra-sands reposent sur une autre serie
d*argiles- marines a passes3 silteuses d'extension et dy^p,aisseur .

variables^ Leur densite et leur resistivite sont identiques a^ celles

des argiles qu'on trouye en intercalation dans la serie des Biafra-

sands 3
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Les formations d'Akat

jectif exploratoire et la fin

aiSS
des l'ob-

i) Une faible densite et des substances composantss non consolidees;
iij Une faible resistivite et une faifcle oonduotivite;

iii) Une reception sismique assez basse; ' '

iv) Presence freguente d'huile et de Gaz.

Une coupe des formations d'Akata montre deux principaux fades :

Le sommet des cips t

Leur resiRUvit/etieur
t I

9 danaiW-
faibles mais cons-

dance. ont opere au Ca^ercun depuis notre indepen-

^f P7 etric« 4es permis numero 24, 27c Elle a aban-
e le permis n° 91 ^n -iqto ~M-t.ii -> ., DJiie ^ at3an

SEREPCAj 9? qu*elle explorait en association avec ELP-

n° 28

20 po

La ifoMl Exploration Inc. : detentrice du permiG n« i7j

La SHELL E^loration du Cameroun (sHELLGAJfiffix): deibentrice du
? 9X?l0r8 6n associat^n ELFSEREP, ? ^n ave

de parts dans le permis n° 14j

) rice
avec ELF-SEREPCA. Elle a e

^ 2^^iK£rri? ■permis"2% ■Eiie ita "a"
En fait, cinq sccietes ont explore en tout huit permis terrestres .et marins.
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b) Nombre de forages _ . „..

Seuls les permis numeros 24 et 29 n'ont pas encore fait l'objet d'une
Tforage. Sur lea six autres, et selon les opportunity des recherches,
e 56ioragos qui cm* present des interets a des degree- divers :

- Forages de productions d'huile « 2 (BETIKA Marine 1 et Asoma ferine i)

- Forage de production de gcz - 1 (iSSMk Marine i)

- Forages p-ssentanfc des indices d'huile - 11

- Forages presentant des indices de gaii ■ 15

- Forage* presentant des indices d'huile et de gaz = 17

- Forages sees =10

c) Sepenses declarers

On estime a plus de 17 milliards, de francs CFA le cout da 1'ensemble
des operations de recherche de petrole realisees au Caffleroon. Ce ******** «*
que proviscire, en attendant le cout de la campagne de forages que vxent de tern-

ner la Societe ELF-SEEEPCA,

- ELF-SEREPCA = 12 milliards de francs CFA

- MOBIL Exploration -=2,5 milliards de francs CFA
- GULF OIL Company -1,5 milliard de francs CFA
- SJELL CAi-itEX = 1 Billiard de francs CFA
- AMERALCA HESS » 0,06 milliard de francs CFA,

II. ASPECTS LEGISLATIFS ET RSGLEMENTAIRES

A, Permis et suyerfioie d'exploration

Le bassin sedimentaire cStier qui seul abrite les recherches petrolieres
effectuees au Caineroun a v^ superficie assez modeste sur. terre et se prolongs en
mer par un plateau continental non defini juridiquement, limite a present soi. pcX

l'is-bathe 200 litres, soit par la ligne mediane qui passe entre nos cotes et celles
do notre voisin insalaire. I1lie de Fernando PS. La zone couverte par les _
recherche octroyes a differentes societ^s accuse une superfioie globale de ^o

km2 environ^

Le tableau ci~apres donne la superficie des permis actuellement valables,

leurs titulnires at Inux-s periodes de validite^

La superficie initials des permis, c'ost-a-dire celle qa'ils ont a l'octroi,
eet diminuee au-lomatiqueinent de moitie lors du premier renouvellement et du quart
de la superficie v-estaute lors du troisieme renouvellement.

Les periodes de validite s-nt de quatre ans renouvelablesc Le decret institu-
tif precise le nombre de renouvellements pcssiblespar permis. En general, il est
fixe a fcrois, par periode de quatre ans chaque fois.
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Tableau

ELF-SEREPCA 1 475

u- Expi- Renouvelle- Observa

nt*™ sent _ lions

15

16

2 950 15,5.64 1976 2ewe renou-

__ vollement

" it

' 495 2 990 25,5-64 !976

3 350
20,2 52 1974
repnale

17^4-66

17 MOBIL OIL 1 875

renou- Demiere

periode de

validite

24

27

GULF OIL

« m

k 880

16,6065 1973 2em renou-
vellement .

5 (59 3-10.66 1974

1 495 1 495 30.7.69 1973
isreperiode 3 renouvel-
de validite lements pre-

vus dans

l'acte ins—

28 SSELL-CAMREX 1 475
1 475 3040,69 1973

29 AMERADA-HESS 1 500

1ere periode 3 renouvel-
de validite lements pre-

vus dans

l'acte ins-
titutif

~- ~_

1 ere peri ode
de validite. Abando^ne

"
oertaine

perils de

saeskssewb
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b) Delimitation :. Le permis.,de recherches affecte comme II est dit plus

hgut une forme quelconque. Les J-imites sont determinees soit par les lignes

droites reliant des points dont les coordonnees geographiques sont definies, soit

par des lignes naturelles de terrain a caractere permanent* II est materialise

sur le terrain par une borne repere qui doit porter le nom du demandeur et la date

de sa mise en place;

c) Demands : Les demandes et au'.res documents proc...its sont rediges en

francais ou en anglais, dates et signes par le petitionnaire*

Les demandes et les documents adresses au Ministre charge des mines sont

produits en deux exemplaires dont,un seul est timbre. Elles font connaxtre :

■*• Les substances pour lesquelles le permis est solliclte;

- La definition du perimetre;

— ' Un plan oriente riord vrai a 1'echelle d'au moins 1/-1O9OOO, situant la
borne repare par rapport a la geographie locale. Elles sont accompagnees

i) Dans tous les cas : ■■■■■'

— de cartes au 1/2OOO 000 situant le permis et reproduisant ses

■ . . , limites;
. ■ ... ■

—:du recepisse attestant le versement dudroit fiscal requis a

I'institution dTun permis H;

ii) Pour les personnes physiques :

— pieces d'identite, extrait de easier judiciaire de moins de six

mois de date, documents jusitifant une activite anterieure dans

": ' le domaine petrolier;

— liste des societes don%: l:e: demandeur est administrateur, directeur

. ,.■ -,,-;; ■ °u gerant; : .^jptd^oq

iii) Pour les personnes morales :

— exemplaire a jour des statuts et du dernier bilan;

— liste indiquant nom, pr'noms, profession, nationalite, domicile

"des administrateurs, gerants ou directeurs ayant signature sociale

des mandataires ou representants;

— resume de l'activite anterieure dans le domaine petrolier.

d) Convention d'etablissement ■■^-■■-

Avant la delivrance dTun permis H, une Convention d'etablissement est

souscrite par 1'Etat et par les societes requerantes dont la duree porte sur celle

de l!ensemble des travaux de recherches et d'exploitation effectues sur le permis

H en cause et le ou les titres miniers en decoulant« Elle ne peut toutefois. exceder

25 ans comptes a partir de la vente de la premiere tonne d'hydrocarbures« Le conte-

nu de la Convention d'etablissement s'inspire des dispositions de ^'article 45 du

decret n° 64/DP/162 du 26: mai 1964 et precise les avantages fiscaux des regimes C
et D du Code des investissements du Cameroun dont beneficient generalement les so

cietes de recherches de petrole.
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Plusieurs titulaires distincts de titres miniers peuvent s'associer pour
exploiter les memes installations de transport apres approbation des autorites

competentes des mines-

Si Sexploitation necessite Inoccupation des terrains prives de l'Etat, la
declaration d'utilite publique des zones de protection, ^occupation des terrains
prives ou des collectivity, les autorisations necessaires sont dorinees par decrets
ou arrStes suivant le cas. Les conditions de suspension e" d'annulation sont ega-

lement prevues par la loi.

Les tarifs de transport sont etablis par l'entreprise charges du transport
et sounds a 1» approbation des ministres des mines et de l'economie.

E. Fiscalites . . '

Le dossier d'institution ou de renouve liemerit d'un permis de recherches
valable pour hydrocarbures doit etre accompagne d'un recepisse^attestant le verse-
ment dans une oaisse publique des droits fixes requis, evalues a 5 000 francs le
kilometre carre pour ^institution et a 2 500 francs le kilometre carre pour chaque
renouvellement. Les titulaires des permis H ne payent aucune redevance superfici-

Les droits exiges pour la mutation d'un permis H sont les memes que les droits

percus pour son institution,

Les droits requis pour lUnstitution, le renouvellement, la division ou la

fusion des concessions sont fixes a 250 000 francs CPA.

La loi prevoit d^autre part que les concessionnaires doivent acquitter une
redevance egale a 12,5 P- 100 de la vnleur depart champ pour les hydrocarbures
liquides et a 5 p. 100 de la valeur depart champ pour les hydrocarbures gazeux

extraits au Camerounr

En pratique, les conventions d*etablissement prevcient des redevances sur la
production calculees conformement au bareme ci-dessous :

..a) Pour les hydrocarbures licruide ■

- Pour une production inferieure a 50 000 t par an ...c 2f°'5
- Pour une production comprise entre 50 000 t et TOO 000 t par an 9,0>
- Pour une production comprise entre TOO 000 t et 1 500 000 t

par an - • Jf»-> §
■ - Pour une production superieure a 1 500 000 t par an 1}|U A;

b) Pour les hydrocarbures gazeux

~ Pour une production inferieure a 300 millions de m3 par an .... 1,0 %
- Pour une production annuelie. superieure a 300 millions de m3 .. 5»0 Jo

D^autre part, il est prevu-une redevanoe a titre de dotation de fonds de re-
constitution des gisements expXoites et un impSt indirect egal a 50 p. 100 de la
difference entre le montant des benefices imposables et le montant de la redevance

progressive dont il a ete question plus haut.

Les entreprises effectuant le transport par canalisations des hydrocarbures
produits au^amer^un sont egalement passibles d*un impot direct unique egal a 50 p.
100 des benefices nets realises.au cour.s d'un exercice.
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IV. VEOTE DES HYDROCARBURES

1. Stockage et distribution

Aucune societe natibnale n'est specialises en matiere de distribution et, de

commercialisation de" I'essetice et des produits petroliers. Les grandes societes

petrolieres conservent encore" le monopole et la vente des dif'ferentes operations

y afferefites-

■ Dans'ce domains; larr§glefflentationetablit la difference entre les depots ou

sont stockees de grandes quantites de carburants et les stations de distribution

alimentees par les depots et djnt les capacites sont generalement assez faibles.

Les depots appartiennent a la premiere et a la deuxieme classe des etablisse-

ments classes selon la nomenclature en vigueur au Cameroun alors queries stations

de distribution (stations-service) se trouvent rangees dans la troisieme classe de

cette nomenclature. Regle'mentairement, la construction d'un depSt de premj.^re Pu

de deuxieme classe est suborionnee a l'obtention prealable dfune autorisation du

Ministre des mines qui peut contenir des observations et reserves essentielles dont

il faut tenir compte au cours de l'exploitation du depot. Toutes les consignes

emises resultent des conclusions d'une enquete de commodo et incommodo, qui dure

un mois pour les depots de premiere classe et de quinze jours pour les depots de

deuxieme classe, effectuee par un commissaire-enqueteur nomme a l!occasion par le

Ministre charge des mines. Ces conclusions peuvent etre favorables ou defavorables

a la construction du dep6*t.

Les stations de distribution ne sont soumises qu'a une simple declaration

adressee au Ministre des mines par l'exploitant. Au cours de l'exploitation des

deports ou des stations de distribution, il est proce'de periodiquement (tous les
six mois en principe), par des agents assermentes du Service des mines, a des ins

pections des installations techniques, du point de vue de lfhygiene, de la securite

et des nuisances.

Les exploitants payent des frais d'inspection calcules suivant des tarifs fixes

par la loi. Us acquittent, en plus, une tare d'oncornbrQEDent qui fait partie des

recettes domaniales.

Des textes legislatifs fixent les conditions d!installation et d'exploitation

de ces etablissements.

2. Consommation et besqin

La consommation en 1972 au Cameroun s'est elevee a environ 228 000 metres

cubes de produits petroliers divers (essence, super-carburant, essence pour avion,

petrole lampant), 156 020 metres cubes de gas—oil et Diesel-oil, 10 806 tonnes de

lubrifiants divers et 21 930 tonnes de fuel-oil.

En fait, ces chiffres representent les donnees des deux grands depots princi

pal situes a, Douala a partir desquels sTappr#visionnent toutes les societes de

distribution, et qui alimentent en principe les depots secondaires situes dans les

differentes provinces-
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V. PROBLEME BU PERSONNEL ET DE LA FCMATION

quelles 1-Etat n-a aucune participation
teohnique et ne peuvent reomter sur
fient que des postes sutaltern^s.

oaines. D'autre cart 1=
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